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QUELQUES DÉFINITIONS
Dans l’Église catholique, il y a deux étapes pour accéder à la sainteté
officielle, c’est-à-dire reconnue par le pape :
1. La béatification : acte solennel par lequel le pape proclame un

individu « bienheureux » et affirme que ce dernier est au Paradis,
intercède pour les hommes auprès de Dieu et constitue un exemple
de vie chrétienne. Son culte est alors limité géographiquement à son
pays, sa région ou bien l’ordre religieux auquel il appartient.

2. La canonisation : acte solennel par lequel le pape reconnaît la
sainteté d’un bienheureux. Désormais, la personne est sainte et son
culte est étendu à l’universalité de la catholicité.

À L’ORIGINE DE CETTE
THÈSE, QUATRE ÉTONNEMENTS :
1. Jean-Paul II a plus béatifié et canonisé que l’ensemble de ses

prédécesseurs, soit 263 papes : ça fait quand même beaucoup…
2. Parmi les saints et les bienheureux qu’il a reconnus, on constate la

prédominance des martyrs, c’est-à-dire des catholiques qui ont été
tués in odium fidei (en haine de la foi) et qui ont accepté la mort
pour leur foi ou pour leur fidélité à l’Église romaine.

3. La majorité de ces martyrs sont morts au XXe siècle et sont donc
très récents.

4. Ils sont morts pendant des guerres civiles marquées par le fort
anticléricalisme d’un des deux camps, durant des épisodes de
répression religieuse perpétrés par les régimes totalitaires, et
pendant des révolutions durant lesquelles le clergé a été pris pour
cible… des événements éminemment politiques.

MÉTHODE
• Une étude statistique des 483 saints et des 1 344
bienheureux reconnus par Jean-Paul II
• Une analyse sociologique de cet échantillon, et plus
spécifiquement des martyrs
• Des entretiens d’histoire orale avec des témoins
ayant travaillé à la Congrégation pour les Causes des
Saints sous Jean-Paul II (l’administration vaticane
chargée des béatifications et des canonisations)
• Une étude prosopographique de ces acteurs

SOURCES
Actuellement, les archives du Vatican ne sont accessibles que jusqu’à la fin du pontificat de Pie XII, en 1958.
Cela signifie que les archives du pontificat de Jean-Paul II ne sont pas encore ouvertes et que, lorsqu’elles
qu’elles le seront dans cinquante ans, peut-être que quelqu’un refera cette thèse !

1) Les procès de béatification sont restitués et synthétisés dans un dossier de candidature appelé positio. C’est
un gros volume imprimé qu’on trouve dans les bibliothèques des universités pontificales à Rome.
2) Les documents officiels de la papauté, accessibles en ligne sur le site du Vatican.
3) Les homélies – c’est-à-dire les sermons – et les discours de Jean-Paul II lors des cérémonies de béatification
et de canonisation des martyrs.
4) La presse écrite et audiovisuelle, accessible en ligne, qui donne une idée de l’écho des décisions de Jean-
Paul II et des cérémonies dans le monde catholique et dans la société.
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CONCLUSION
• Dans un monde déchristianisé où les papes n’ont plus de pouvoir
temporel depuis un siècle, les béatifications et les canonisations sont
un outil pastoral et politique à part entière et relèvent du soft power
de la papauté contemporaine.
• Médiatisées, elles transmettent des messages politiques non
seulement aux catholiques, mais également au monde entier : lutte
contre les idéologies totalitaires, condamnation du laïcisme et de
l’anticléricalisme, combat pour la liberté religieuse.

Contextes des martyrs morts au XXe siècle, 
béatifiés et canonisés par Jean-Paul II

Guerres civiles 489

Guerres internationales 141

Révolutions 95

Communisme 35

Évangélisation 6

Violences sexuelles 5

Génocide arménien 1

Total 772

Canonisations et béatifications de Jean-Paul II (1978-2005)

Canonisations
Dont le nombre 

de martyrs
Béatifications

Dont le nombre 
de martyrs

483 402 1 344 1 032

Les grands événements martyrogènes pour l’Église
catholique au XXe siècle, par ordre chronologique :
• la guerre des Cristeros au Mexique (1926-1929)
• la révolution asturienne (1934)
• la guerre d’Espagne (1936-1939)
• la Seconde Guerre mondiale
• la répression religieuse en URSS (1917-1989)

En matière de politique de 
canonisation, Jean-Paul II exacerbe 
des tendances qui existaient déjà 

avant lui :

• l’universalisation de la sainteté

• la mondialisation de la sainteté

Mais Jean-Paul II est aussi un 
réformateur :

• il facilite les procédures de 
béatification et de canonisation

• il se déplace dans le monde entier 
pour célébrer les béatifications et 

les canonisations

Jean-Paul II est conscient 
d’envoyer des messages politiques 

lorsqu’il proclame de nouveaux 
martyrs, quitte à créer des conflits 

diplomatiques.

Exemple : En 2000, il canonise 120 
martyrs de Chine… le 1er octobre, 

date anniversaire de la 
proclamation de la République 

populaire de Chine par Mao Zedong 
en 1949. Cet événement a 

contribué à tendre les relations 
entre Pékin et le Vatican.

La définition du martyre évolue, 
alors qu’elle n’avait pas changé 

depuis les débuts du christianisme.

Le concept s’élargit afin de pouvoir 
reconnaître le martyre des 

catholiques morts dans les camps 
de concentration nazis ou bien au 

goulag.

La cour du Belvédère, sur le côté nord de la basilique
Saint-Pierre, où se trouvent les Archives apostoliques
du Vatican.


